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Lors de l’assemblée
générale de la CEPM
une table ronde a
permis d’aborder les
enjeux de la poli-
tique agricole dans
un contexte de vola-
tilité accrue. Ainsi les
participants (Max
Schulman du COPA, Christian Pees du Think-
Tank Momagri, Rlaph Ichter d’Eurocolsultants
et Luis Vasconcellos vice-président de la
CEPM) ont pu débattre des outils à mettre en
œuvre, ou à obtenir, pour permettre aux
 agriculteurs de maintenir leur revenu.
Facteurs de production, que ce soit en terme
de disponibilité ou de maîtrise des coûts,
 gestion des risques, que ce soit sous forme
d’assurances ou de paiements contrat-
cycliques, meilleure gestion des marchés,
autant de pistes à explorer. C’est ce que le
Président Daniel Peyraube a pu rappeler dans
son discours, en insistant sur le fait que le
maïs constitue une réponse à de nombreux
sujets, pour peu que l’on puisse produire et
limiter les distorsions de concurrence. Le
maïs européen a capacité à produire plus,
dans un contexte où l’Europe est importatrice
nette. Les perspectives sont là.

AGPM MAÏS SEMENCE :
LE REVENU AU CENTRE DES DÉBATS 

C’est dans une salle comble que Pierre Blanc
a présidé l’Assemblée Générale d’AGPM MAÏS
SEMENCE, devant les représentants de
 l’ensemble des syndicats de producteurs.
Même si plusieurs sujets ont été abordés,
c’est bien la situation économique des exploi-
tations semencières qui a monopolisé l’atten-
tion des producteurs. Face à la baisse des
prix du grain et au retrait important des
 surfaces, de nombreuses exploitations font
face à des  difficultés économiques, en parti-
culier lorsqu’elles ont investi lourdement pour
répondre aux demandes des établissements
semenciers. Enfin, François Purseigle, socio-
logue des mondes agricoles, est intervenu sur
l’évolution de la démographie agricole et
 surtout sur les mutations perceptibles de
 l’entreprise agricole, et les implications que
cela engendre pour les filières et les organisa-
tions agricoles. 

AGPM MAÏS DOUX : TOURNÉS VERS 2025 

C’est le message adressé par Jean-Paul
Lataste à Philippe Carreau, représentant des
transformateurs de maïs doux. En effet, face
au retrait continu de la proportion du plan
français dans les surfaces européennes,
AGPM MAÏS DOUX entend continuer de
 s’engager aux côtés des transformateurs
pour repositionner la France sur l’échiquier
européen dans les prochaines années.
Défense des moyens de production, lutte
contre les sur-tranpositions réglementaires

Décidemment,
cet épi m’épate
Dentifrice, sacs plastiques,
emballages, produits
cosmétiques, médicaments,
produits détergents,
énergies… le maïs répond à
presque tous nos besoins de
manière durable. On en
oublierait presque l’essentiel :
l’alimentation. Celle des
animaux bien-sûr, mais aussi
la nôtre même si l’ingrédient
secret des plats cuisinés de
notre quotidien qui les rend
croustillants, moelleux ou
onctueux reste bien
méconnu. Bonne nouvelle,
le pop-corn a le vent en
poupe et le maïs doux est
largement apprécié.
Reste à motiver les chefs
et les cuisiniers du dimanche
pour expérimenter les
innombrables recettes
au maïs, existantes ou a
inventer. A nos fourneaux !   
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Le chiffre du mois
504 personnes se sont réunies
à Avignon pour cet événement
annuel qui rassemble
les différentes instances
de la filière maïs. 
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Chaque année les journées maïs rassemblent les Assemblées Générales des différentes
 instances du groupe Maiz’Europ’ : sections spécialisées de l’AGPM (AGPM Maïs semence et
AGPM Maïs doux), la Confédération Européenne de la Production de Maïs, Irrigants de France,
l’interprofession des semences de maïs et de sorgho (FNPSMS) ; ainsi que la section Maïs de
l’Union Française des Semenciers. L’ambition de ces journées était de remettre le maïs au cœur
de  l’alimentation des hommes et des animaux. Cette édition hors-série d’AGPM-Info souhaite
vous faire vivre ou revivre certains moments forts.

De gauche à droite : 
Luis Vasconcellos, Rlaph Ichter, Christian Pees,
Max Schulman et l’animateur Olivier Alleman 

De gauche à droite :
Pierre Vincens, Matthieu Çaldumbide, Pierre Blanc
et Joël Arnaud 

Daniel Peyraube,
Président de Maiz’Europ’,
président de la CEPM
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ou encore, développement du marché via des
actions de promotion collectives seront des
axes importants pour l’année 2017. 

L’IRRIGATION, UN ATOUT POUR LA FRANCE 

Au cours de son Assemblée Générale,
 IRRIGANTS de France a centré ses travaux
autour du dernier livre « 10 clefs pour compren-
dre l’irrigation », co-rédigé par Jean-Paul Renoux
et Alix d’Armaillé. Ce fut l’occasion de rappeler
les apports positifs de cette technique ances-
trale. Cette Assemblée Générale a aussi  permis
de refaire le point sur les grands  dossiers de
l’année : la gestion collective, les rapports
 parlementaires sur la loi sur l’eau et «  eau :
urgence déclarée », le stockage de l’eau, la
stratégie triennale d’IRRIGANTS de France… en
lien avec la conjoncture climatique de l’année
2016 qui démontre encore une fois que l’irriga-
tion reste une excellente assurance récolte. 

FNPSMS : PRODUCTION LAITIÈRE ET MAÏS
FOURRAGE : QUELLES PERSPECTIVES ? 

Alors qu’une dose sur 2 de semences de maïs
produites en France est destinée au maïs
 fourrage européen, Caroline Le Poultier
Directrice Générale du CNIEL, est intervenue
sur le devenir de la production laitière en
Europe dans un contexte de crise particulière-
ment délétère et qui a secoué la production
laitière depuis la sortie des quotas laitiers. Si
les difficultés des élevages laitiers de l’U.E, ne
plaident pas pour l’optimisme, il n’en reste pas
moins, que les indicateurs sont plutôt favora-
bles au niveau mondial : regain de la compéti-
tivité française (qui exporte 4 litres sur
10 litres de lait produits), demande mondiale
dynamique conjuguée à un déficit en produits
laitiers dans la plupart des pays émergents et

croissance des exportations françaises au
 rendez-vous. Mais la forte volatilité du prix du
lait est le point de fragilité à maîtriser,
 obligeant à activer différents outils et à en
imaginer aussi de plus robustes. Dans ce
contexte, les structures des exploitations
 laitières  européennes, devraient poursuivre
l’intensification de la production et par consé-
quent, une alimentation toujours dominante à
base de maïs fourrage (et actuellement
 voisine de 50%) dans la ration moyenne des
vaches laitières.

CONFÉRENCE DE CLÔTURE :

Le maïs au cœur de l’alimentation

Une table ronde a rassemblé les principaux
utilisateurs semouliers, amidonniers et
 productions animales sur le sujet du maïs au
cœur de l’agroalimentaire. Claude Gagnol,
Président de l’USM, a insisté sur l’importance
de la qualité technologique et de la sécurité
alimentaires qui se travaillent tout au long de
la chaine, de la  production maïsicole à la
transformation en semoule. Pour Marie-Laure
Empinet, de l’USIPA, qui rassemble les
 amidonniers  français, le maïs est un petit
ingrédient de toutes les recettes dans l’alimen-
tation des tous les jours. Grâce à une industrie
 agro alimentaire dynamique, les marchés sont
bien présents mais de plus en plus exigeants.
Pour Yves Trégaro, de FranceAgriMer, si la
consommation de viande baisse en Europe et
aux USA, la demande s’accroit dans les Pays
en Développement grâce à l’enrichissement
de la population. Il y a donc des opportunités à
saisir mais la demande est très irrégulière et
imprévisible. 
Au cours de leurs interventions, le sociologue
Claude Fischler et la géographe Sylvie Brunel
ont apporté leurs éclairages sur la place du
maïs dans l’alimentation humaine. Claude
Fischler a, dans un premier temps, expliqué
toute la complexité de l’acte de  manger, rappe-
lant, qu’inconsciemment au moins, nous
sommes et devenons ce que nous mangeons.
Dans ce contexte, les ingrédients, synonymes
de transformation industrielle, sont vus
comme « non naturels » et provoquent la
défiance des « mangeurs ». L’enjeu pour le
maïs est donc de devenir un aliment et non un
ingrédient. Sylvie Brunel a ainsi démontré à
quel point le maïs était « beau, chic et utile à la
fois ». Du pop-corn vendu par Scarlett
Johansson, en passant par la soupe japonaise,
les plats gastronomiques des grands chefs
péruviens, le pâté chinois canadien (hachis
parmentier au maïs cuisiné au Québec)…
Le maïs est présent dans une multitude de
recettes à découvrir, à réinventer et à promou-
voir… chez nous aussi. 

�  VIENT DE PARAÎTRE :
10 CLÉS POUR COMPRENDRE L’IRRIGATION 
UN ATOUT POUR LA FRANCE

Cet ouvrage qui parait dans une
nouvelle collection des Editions
de la France Agricole  dresse
le panorama de l’irrigation agricole
en France. Ce livre reflète le point
de vue des agriculteurs français
et des irrigants sur la gestion
de l’eau, leurs pratiques et leurs

attentes. Autour de 10 points clés, il aborde
les aspects techniques et pratiques de
l’irrigation en les resituant dans un contexte
historique et géographique.
Un ouvrage destiné au plus grand nombre visant
à faire connaître ou reconnaître l’irrigation et
son intérêt sous toutes ses coutures !

A se procurer sur le site internet
https://goo.gl/hzy1u9 ou à commander
chez votre libraire au prix de 19 €. 

�  LUC ESPRIT OVATIONNÉ 
Après 20 ans
passés à diriger
la FNPSMS,
Luc Esprit,
également
Directeur
de l’AGPM et
de Maiz’Europ’
de 2005 à 2015,

a été chaleureusement remercié par le
président Daniel Peyraube qui lui a souhaité,
au nom de l’ensemble de la filière une très
heureuse retraite.

�  LA SÉLECTION VARIÉTALE,
UN INVESTISSEMENT POUR L’AVENIR

L'Union Française des Semenciers a tenu
son assemblée de section Maïs dans le cadre
des journées maïs. Malgré la baisse des surfaces
de maïs, en grain comme en fourrage, et pour
la troisième année consécutive, l’Assemblée
de la section maïs de l’UFS a affirmé que,
face à l’incertitude, le maïs demeure l’une
des solutions les plus sécurisantes pour
les agriculteurs. Une étude sur la contribution
socio-économique de la sélection variétale,
présentée par le Dr Malyska de l’European
Technology Platform a permis, chiffres
à l’appui, de montrer l’apport de la recherche
en maïs : plus de 10 millions de tonnes
produites par an grâce à une progression
annuelle moyenne de 1,26 % en grain
et 2,1 % en fourrage.

�  UNE NOUVELLE VIDÉO SUR LE SITE MAÏS
CULTURE DURABLE : MAÏS ET BIOPLASTIQUES

En décembre, la vidéothèque de Maïs Culture
Durable s’est enrichie d’une nouvelle vidéo
« le maïs : solution durable pour des objets
du quotidien en bioplastique ». Après
l’interdiction des sacs de caisse au 1/7/2016,
l’utilisation des sacs plastiques à usage unique
pour les fruits et légumes sera interdite
au 1er janvier 2017. Le sac en bioplastique, 
issu de matière végétale renouvelable,
biodégradable, compostable apporte
une solution durable et est au cœur de toute
une filière pourvoyeuse d’emplois non
délocalisables.

Découvrez la vidéo https://goo.gl/krFPSt

Jean-Paul Lataste, Président AGPM Maïs doux

Éric Frétillère, Président d’Irrigants de France et Jean-
Paul Renoux auteur du livre « 10 clefs pour comprendre
l’irrigation »

Joël Arnaud, Président de la FNPSMS et Caroline La
Poultier Directrice Générale du CNIEL

Une assistance attentive pendant 2 jours


